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LES CARCA-PRATIQUES 2018 - LES URGENCES : CONDUITES À TENIR

Renseignements et inscriptions : www.afvac.com

 UNE FORMATION AFVAC À NE PAS MANQUER !

AFVAC : Association reconnue d’utilité vétérinaire

Après le succès des Carca-Pratiques les années précédentes, nous sommes heureux de vous 
proposer cette nouvelle édition dans ce lieu magnifique et empreint d’histoire qu’est la Cité 
de Carcassonne. Cette année encore, ces deux jours de formations se veulent encore plus 
pratiques, d’autant plus que le thème retenu, « Les urgences : conduites à tenir », s’y prête 
particulièrement. Alors nous vous attendons nombreux et on vous dit à très vite...

www.afvac.com
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TARIF PRÉFÉRENTIEL

AVANT LE 31/07/18

  Médicaments et vacances : prévoir la quantité 
suffisante 

A l’approche des congés d’été, l’Ordre des vétérinaires invite, 
dans sa newsletter de juin, les vétérinaires à rappeler aux pro-
priétaires qu’il leur faut prévoir de disposer de la quantité suffi-
sante de médicaments nécessaires pour le suivi du traitement 
de leur animal durant leurs vacances. En effet, assez fréquem-
ment, sur leurs lieux de vacances, des propriétaires se présentent 
chez un vétérinaire en vue de se faire délivrer des médicaments 
vétérinaires prescrits par le vétérinaire habituel de leurs animaux 
dans le cadre d’un traitement au long cours. Or, alerte l’Ordre, 
le Code de la santé publique interdit aux vétérinaires de tenir 
officine ouverte et de délivrer des médicaments prescrits par un 
autre vétérinaire. L’institution rappelle qu’une affiche informative 
à l’attention du public, afin d’aider les vétérinaires à expliquer 
cette disposition, est disponible en téléchargement sur son site 
Internet dans la partie vétérinaire. Il est important en effet que 
les propriétaires soient prévenus avant leur départ.

   En  
Bref…

Nouveau site Internet
Pour faire face à la hausse du volume d’acti-
vité, CAPdouleur a effectué une refonte totale 
de son site Internet, le dotant notamment 
d’un moteur de recherche plus performant, 
d’un espace Nac dédié - sous la houlette de 
notre confrère Charly Pignon qui a rejoint le 
fondateur dans l’équipe dirigeante -, d’une 
navigation plus ergonomique et d’une veille 
scientifique complète grâce au recrutement 
de notre confrère américain Thomas Donelly. 
La nouvelle version vient tout juste d’ouvrir. 
L’interdisciplinarité avec l’humaine est renfor-
cée au travers d’une collaboration avec la 
Société française d’étude et de traitement de 
la douleur, qui ouvre à CAPdouleur les portes 
de son 18e congrès, prévu à Lille, du 14 au 16 
novembre prochain. Dans ce cadre, une com-
mission de la douleur animale est mise en 
place et un premier cours supérieur axé sur 
cette thématique, programmé.

Think tank bien-être
A l’international, les projets de déclinaison du 
concept avancent, notamment avec le Qué-
bec, la Belgique et l’Italie.
Un think tank voué au bien-être de l’animal 
de compagnie, dénommé CapWelfare, est 
créé avec le soutien de Bayer. Le laboratoire 
ne participera cependant pas aux travaux de 
ce groupe dans un souci d’indépendance. 
L’élaboration d’un livre blanc est déjà au pro-
gramme, pour une publication à horizon du 
prochain congrès de l’Afvac, fin novembre, à 
Marseille.

CAPdouleur lance la première unité vétérinaire 
d’évaluation et de traitement de la douleur
Michel JEANNEY

EXERCICE
Créé en mai 2016 par notre confrère 
Thierry Poitte, CAPdouleur, réseau col-
laboratif voué à la prise en charge de la 
douleur des animaux de compagnie, 
poursuit sur sa lancée en multipliant les 
projets. Il vient de créer avec Advetia la 
première unité vétérinaire d’évaluation 
et de traitement de la douleur, un centre 
de référés ciblant la douleur chronique 
avec un cahier des charges exigeant.

Au 29 juin, la plate-forme collaborative 
CAPdouleur (www.capdouleur.fr), créée et 
pilotée par notre confrère Thierry Poitte, 
recensait 244 cliniques adhérentes, soit 872 
vétérinaires. Une belle progression pour un 
outil opérationnel depuis seulement mai 
2016.
Les projets pour les mois à venir ne manquent 
pas et sont fidèles à la double identité qui a 
présidé à la création de cette plate-forme : un 
réseau de partage - et donc d’échanges - et 
un support de formation destiné aux prati-
ciens vétérinaires souhaitant améliorer la 
prise en charge de la douleur animale.

! 
Les UVETD se 
consacreront au 
traitement de la 
douleur chronique 
avec l’obligation 
d’une approche 
pluridisciplinaire.
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« Ce travail va contribuer à inscrire la profes-
sion dans ce fort enjeu sociétal, qui a un lien 
évident avec la lutte contre la douleur », 
explique Thierry Poitte. 
Le think tank regroupe, outre des praticiens 
(Thierry Poitte), des enseignants (trois issus 
de l’école vétérinaire d’Alfort : Charly Pignon, 
Caroline Gilbert, Emmanuelle Titeux) et un 
sociologue (Jérôme Michalon).
Une alliance avec le centre de vétérinaires 
spécialistes Advetia est également mise en 
place, qui permet à CAPdouleur « de s’empa-
rer de problématiques insuffisamment trai-
tées ». Quatre thèmes de travail sont privilé-
giés, sous l’angle toujours du traitement et 
de la prévention de la douleur : dentisterie, 
neurologie, cancérologie et dermatologie. 
Cette alliance permettra de développer la 
recherche clinique dans ces domaines grâce 
à la puissance du réseau. 
Dans le cadre de cette relation privilégiée, un 
pôle de formation en anesthésie et analgésie 
est mis en place, avec notre confrère Luca 
Zilberstein, qui quitte l’école vétérinaire d’Al-
fort pour rejoindre Advetia. Comme Charly 
Pignon, ce dernier est intégré à l’équipe diri-
geante de CAPdouleur aux côtés de Thierry 
Poitte. 

Échanger avec les structures 
humaines
« Nous allons créer également avec Adve-
tia la première unité vétérinaire d’évaluation 
et de traitement de la douleur (UVETD) », se 
réjouit Thierry Poitte, qui mûrissait ce projet 
depuis de nombreux mois. « D’autres sui-
vront », annonce-t-il.
Ces UVETD se consacreront au traitement 
de la douleur chronique avec l’obligation 
d’une approche pluridisciplinaire, d’une rela-
tion client de qualité (alliance et éducation 
thérapeutique), de formation pour toute 
l’équipe concernée et d’un travail étroit avec 
le généraliste référant, qui bénéficiera d’une 
formation annuelle. 
Les UVETD auront également une activité de 
recherche et échangeront avec leurs homo-
logues humains (les centres d’évaluation et 
de traitement de la douleur).
Dans ce projet, Advetia joue le rôle de struc-
ture pilote. Une dizaine d’autres unités sont 
en projet. ■


